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Henri Vermorel, membre titulaire formateur de la SPP, psychiatre et docteur en psychologie, vient 
de disparaître à l’âge de 92 ans. Il fut une figure importante de la psychiatrie et de la psychanalyse 
en France.  

Originaire de Bourgogne, après des études de médecine à Lyon et un internat en psychiatrie, il fut 
médecin des hôpitaux psychiatriques et médecin chef à Lorquin (Lorraine) puis, en Savoie, à 
Bassens dès les années 60. Dans ces fonctions, il œuvra particulièrement à l’humanisation des 
hôpitaux psychiatriques et au développement de la politique de secteur. Il fut rédacteur à 
l’Information psychiatrique et à Psychiatrie Française.  

Psychanalyste de la SPP en 1974, membre titulaire en 1990, Henri Vermorel occupa de 
nombreuses fonctions au sein de la SPP : il fut l’un des Directeurs de la Revue Française de 
Psychanalyse, participa au Comité de Direction de l’Institut de Psychanalyse de Paris, fut l’un des 
directeurs du Séminaire de formation permanente et élu au CST.  

Son rôle dans le développement de la psychanalyse en Savoie fut considérable ainsi qu’au groupe 
lyonnais de psychanalyse dont il fut membre formateur. Il a été président du GLPRA de 1995 à 
1998.  

En Savoie, Henri Vermorel fut pendant 30 ans chargé de cours de psychopathologie et de 
psychanalyse à l’Université.  

Il étendit son enseignement de la psychanalyse au-delà des frontières, en Roumanie en 1990, puis 
lors de missions pour la SPP en Croatie, en Tchécoslovaquie et en Russie.  

Auteur de nombreux travaux psychanalytiques, Henri Vermorel fut à l’origine de la traduction en 
Français de l’œuvre de R.W.D. Fairbairn. Il faut mentionner ses contributions à l’étude 
psychanalytique des traumas extrêmes, du totalitarisme, mais aussi de l’influence de Spinoza sur la 
pensée de Freud. Il fut surtout connu comme spécialiste avec son épouse Madeleine de la culture 
allemande et du romantisme ainsi que de la correspondance entre Freud et Romain Rolland. Citons 
leur ouvrage en commun Sigmund Freud et Romain Rolland correspondance 1923-1936 : de la 
sensation océanique au trouble du souvenir sur l’Acropole aux PUF en 1993 et Freud, la judéité, 
lumières et romantisme (avec Anne Clancier), collection Champs psychanalytiques, chez 
Delachaux et Niestlé en 1995. Un ouvrage collectif fut consacré à l’oeuvre d’Henri et Madeleine 
Vermorel en 2013, De la psychiatrie à la psychanalyse, cinquante ans de pratique et de recherches 
publié chez l’Harmattan.  

Enfin, Henri Vermorel publia en 2018 chez Albin Michel un dernier ouvrage Sigmund Freud et 
Romain Rolland, Un dialogue.  

Nous garderons le souvenir d’un collègue humain et généreux qui a toujours eu le souci de 
transmettre et qui a formé plusieurs générations d’analystes 


